(JIELQUES CAS DE TUBERCULOSE AVIAIRE, 


par M. Auerep Moi ET. 


Les vétérinaires en général considèrent les lésions de tuberculose pol- 
monaire comme exceplionnelles chez, les Oiseaux domestiques. Je crois 
que cela est dù, an moins dans une cer taine mesure, aux causes suivantes : 


Beancoup d'animaux sont sacrifiés jeunes pour l'alimentation ou 
sont supprimés s'ils paraissent malades, de sorte que les lésions du pou- 
mon n'ont pas le temps de se produire : 


2° Les adultes (Poules pondeuses), usés à la fois par le surmenage de 


ponte et la maladie, quand ils la contractent, meurent ou sont sacrifiés 
avant linfechion pulmonaire. 


Les conditions de vie étant différentes chez les oiseaux de ménagerie, 
les altératious du poumon paraissent plns fréquentes chez eux, comme la 
pelite stalistique suivante, insnflisante d'ailleurs pour une démonstration 
complète, semble l'indiquer. 

En trois ans et demi, 178 Oiseaux d'espèces el d'âges divers sont morts 
à la Ménagerie du Muséum. Sur ce nombre 83 ont succombé aux suites 
d'accidents ou n'ont pu être autopsiés. Sur les 95 qui restent, 10 sont 
moris de tuberculose avec lésions évidentes, contrôlées microscopi- 
quement et sur ces 10, deux ont présenté des lésions pulmonaires cer- 
taines. Je vais vous donner le résumé succinet de trois cas dont un concer- 
nant l’endocarde. 


Gree CENDRÉE (Grus cinerea Bechstein). — Entrée à la Ménagerie le 
10 avril 1910, morte le 3 décembre 1919. 


Commémoratifs. — N'a jamais été signalée malade; trouvée morte; a 
lonjonrs couché dehors même par les plus grands froids. 


Autopsie. — Maivreur extrême. L'abdomen à ta palpation semble rem- 
pli par un corps dur résistant à ja pression des doigts. [I l'était en effet 
totalement par la masse énorme, que je vous présente, qui le comblait 


Il est probable que des lésions tubercnleuses très discrètes, ne se remar- 
quant pas à Pautopsie, ont dù exister chez des animaux morts d'autres infections. 
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comme les albumines coagulées remplissent un œuf dur, Celte masse, véri- 
table agolomérat, ressemblant à Ja dureté près à un béton, est composée 
de nodules caséeux variant des dimensions d'un grain de mit à celles d'une 
grosse noix. Dans l’agglomérat sont compris des ganglions qui, pour la 
plupart, ne sont plus reconnaissables et le foie qni est devenu énorme. 
Les nodules sont réunis les uns aux autres par du lissu conjonclil ou de 
petites portions de tissu sain; après énueléation, qui d'ailleurs se fl très 
facilement, ils laissent nne loge vide à paroi conjonelive. Tout le tube 
digestif a été déplacé et rejeté par la masse caséeuse antant que faire se 
pouvail, dans la partie postérieure de la cavité abdominale, Í] existait des 
lésious de même nature mais moins étendues dans les poumons et les reins. 

Les recherches faites dans les masses caséeuses ont montré très peu ou 
pas de bacilles; la mise en évidence de ces derniers a dù être faite dans 
de jeunes lésions, 

Le volume de ces productions pathologiques m'a paru assez rare pour 
que je vous apporte la pièce en faisant remarquer combien grande a élé 
la lutte de l'organisme contre le baeille. 

Caxard caroutx (Air sponsa Vinné. — Entré en Ménagerie le 17 aoùt 
1919, mort le 7 janvier 1921. 


Autopsie. — Maigreur. Très nombrenses masses caséeuses, des dimen- 
sions dun grain de mil jusqu'à celles d'un testicule de coq, dans les 
poumons. Foie et reins criblés de petits tubercules. Ganglions abdominaux 
caséeux alteignant parfois le volume d'un petit œuf de poule. Les lésions 
les plus curienses ont élé rencontrées sur la cornée droite. À son ceutre, 
celle-ci, sur une étendue circulaire de quelques millimètres, forme une 
saillie ressemblant à première vue à une phlyctène. Cette saillie se dile- 
rencie nettement par sa teinte blanchâtre de la partie saine périphérique 
el transparente. 

En faisant une petite pression latérale, une lame de cornée allérée se 
soulève très facilement et laisse voir une surface blanchâtre, humide mais 
sans liquide vésiculeux. Les réactions inflammatoires de la conjonelive sont 
à peine visibles, mais dans le coin interne de l'œil formant eul-de-sac il 
existe un exsudat blanc légèrement jaunâtre avant le volume d'un petit 
pois. 

Les frottis faits avec la partie malade de la cornée et l'exsudat ont mon- 
tré des bacilles de Koch en énorme quantité. Quelques bacilles et eocci non 
déterminés y étaient mélangés. 


Hocco (Crux alector Linné). — Entré en Ménagerie le 24 juillet 1963, 
mort le 21 avril 1918. 


A ntopsie. — FVentrieule succenturie : plein d'aliments. 
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lutestin : lésions d'entérite aiguë. 


Cavite abdominale : pas de tuberculose assez prononcée pour avoir attiré 
l'attention. 


Cœur : oreillette gauche; il existe au niveau de lorifice des veines pul- 
monaires deux pelits choux-fleurs blanchätres ayant d'une façon générale la 
consistance, la friabilité et l'aspect de bourgeons charnus exsangnes, An 
milieu de leur masse on constate des régions plus denses, un peu zonées, 
ayant une consistance fibrino-caséeuse. 

Ces excroissances sont entourées de masses plus pelites et iransleides. 


V'alrule auriculo-ventriculaire gauche : épaissie et parsemée, snrtout sur 
la face supérieure, de granulations friables et également transncides qui 
sont de même remarqnées sur certains cordages. : 


Orifice aortique : présente une granulation analogne aux précédentes de 
la grosseur d'un grain de mil. 
L'examen bactériologique a prouvé que ces lésions étaient tuberculeuses. 


Pattes : sont pour des causes diverses plus ou moins déformées dans la 
région du tarso-métalarse et des doigts. Les écailles épidermiques sont 
déplacées, soulevées et forment en avant de chaque métatarse une pro- 
fonde gouttière irrégulière. Des phalanges manquent à plnsieurs doigts. 
Une verrue à aspect corné existe sur Pun des métatarses et s'étend en pro- 
fondeur jusqu'au nivean de l'os. 

Le bacille de Koch à été tronvé dans les matières provenant de cette 
verrne. 


Telles sont les trois courtes observations de tuberculose qui m'ont paru 
dignes d’être signalées : la première par le volume des néoproductions, la 
seconde par sa kératite et Ja troisième par l'existence de lésions sur 
l'endocarde. 


